
La Sémantique Générale 
 

 
«Nos mots ne sont pas nos représentations,  

nos croyances ne sont pas la réalité extérieure…. » 
 
 

Etude et Contrôle des Evaluations et des Représentations.  
Outil de Gestion des relations entre les « Niveaux Verbaux et les Niveaux Silencieux ».  
Dépistage systématique des sources d'erreur et de confusion dans le langage courant.  
Traitement de l'Aveuglement Spécifique*  aux niveaux  verbaux et silencieux. 
Savoir percevoir,  Savoir décrire, Savoir exprimer. 

 

1. Introduction : La Sémantique Générale, un système « Non Aristotélicien » OU La 
Sémantique Générale, une pensée non aristotélicienne 

2. Les Bases :  Prémisses d’Aristote et d’Alfred Korzybski 
3. Le fondateur et L’histoire de la Sémantique Générale 

1 - Introduction à la Sémantique Générale : 

« Créateur » dans les années 30 de ce qu’il appellera plus tard la Sémantique Générale, 
(Semenein = "signification" en grec) Alfred Korzybski, l’a présentée comme une 

Méthode d'évaluation empirique des systèmes de représentations. 

Il formula sa découverte par sa célèbre phrase  

 

" UNE CARTE N'EST PAS LE TERRITOIRE" (qu'elle représente) 

Il l’a qualifiée d'orientation non-aristotélicienne pour montrer qu'elle dépasse en ampleur 
d'application et remet en cause l'ancien concept limité de pensée et de langage hérité 
d'Aristote et développé comme système unique par notre culture judéo-chrétienne. 

Epistémologie pratique, la Sémantique Générale constitue un outil très efficace pour gérer la 
complexité du quotidien car NOS VERBALISATIONS CONDITIONNENT NOS FACONS DE 
VIVRE.   
 



Peu ou mal connue en France et en Europe, de nombreux développements de la Sémantique 
Générale ont été utilisés aux USA : 
En Pédagogie 
En Psychiatrie  
En Soins Post Traumatiques notamment après la guerre de Corée 
Dans la Navy et la Police pour la formation des cadres … 
 
Cependant, elle n'a jamais été vraiment enseignée ni utilisée à proportion de son immense 
potentiel et comme l'aurait sans doute souhaité Alfred Korzybski, en raison de l'absence, dans 
ses écrits, de techniques d'application. 
 
Ont néanmoins, dans leurs créations, largement "respiré le vent" de la SG  : 
 

 Programmation Neuro-Linguistique : Richard BANDLER et John GRINDER,  
 Ecole de Palo Alto :      Gregory BATESON, Don JACKSON  etc…   [thérapies brèves] 

 [Approche Systémique] , [Nouvelle Communication ], etc…  
 Paul WATZLAWICK :  « La Réalité de la Réalité », « Le Langage du Changement » … 
 Gaston BACHELARD : « La Philosophie du NON »  
 Henri LABORIT :  « Eloge de la Fuite »,  la « Transmission des  Signaux », 

 « La Légende des Comportements » etc.… 
 Boris VIAN  :  Il traduisit « Le monde du Non-A »  de Van Vogt  

 
 etc… 

 
 
Comment "fonctionne" ce système de "pensée différente" : 
 
La Sémantique Générale travaille les relations entre les faits, leurs représentations, et leurs 
différents modes d’expression.  
 
Sorte de "Bureau de contrôle & d’étalonnage"  de nos représentations, elle :  

   
1/ applique une méthodologie scientifique contemporaine sans pré-supposé métaphysique  
   
2/ étudie les façons dont nous créons nos représentations du monde par des constructions 
mentales,  
   
3/ constitue un outil de gestion des relations méconnues entre les niveaux verbaux et les 
niveaux non verbaux d'expression  
   
4/ permet d'organiser des modes simples et évolutifs de connaissance du monde et 
d'adaptation fonctionnelle au réel.  
   
5/ s’utilise comme un outil d’appréciation sur la « recevabilité » d’un propos quelconque.  
     
6/ aide à différencier nos divers processus comportementaux  
  
7/agit en méta-système préventif de dérives comportements conflictuels, dépendances, 
compulsions, etc… 
  
8/ Peut être utilisée comme un outil de prévention des addictions sectaires 
  
etc… 
  
2 - Les "bases" de la Sémantique Générale : 



 
Les Prémisses d’ Aristote  : 
qui ont largement contribué à créer notre monde tel que nous le « supportons », voyons, sentons, 
interprétons  aujourd’hui :      

  
1/La loi d’Identité :                       Tout ce qui EST, EST 
  
2/La loi de Contradiction :           Rien ne peut à la fois Etre  et n’Etre PAS 
  
3/La Loi du Tiers Exclu :             Tout doit ou bien être  ou bien ne pas être. 
  
 
Ces Lois sont largement revues et remises en cause depuis les découvertes de la physique 
quantique et des mathématiques modernes !!! 
et A. Korzybski a "sauté" sur cette nouvelle vision possible applicables aux représentations du 
monde et au fonctionnement de la psyché de ses contemporains. 
 
 
Prémisses, Postulats d’Alfred Korzybski : 
 

  
1/   Une CARTE N’ EST PAS LE TERRITOIRE (Qu’elle représente) :  
                         les mots ne sont pas la réalité 
  
 2/   Une CARTE NE REPRESENTE PAS TOUT LE TERRITOIRE (qu’elle représente) :  
                         les mots ne recouvrent pas tous les aspects de la réalité 
   
3/   Une CARTE « EST » AUTO-REFLEXIVE :  

        3-1/ Une carte ne peut pas FAIRE FONCTION de carte SANS CARTOGRAPHE ET SANS 
UTILISATEUR.  

                   (développement de l’Institut Diamant/ Institut de Sémantique Générale) 
  
        3-2/ Une CARTE, l’UTILISATEUR, le TERRITOIRE et le CARTOGRAPHE n’EXISTENT PAS 

sans LEURS CONTEXTES 
                   (développement de Institut Diamant/ Institut de Sémantique Générale) 
  
        3-3/ UNE CARTE « PARFAITE » DEVRAIT COMPRENDRE UNE CARTE DE LA CARTE, DE 

LA CARTE, DE LA CARTE ETC ...  
      (développement  de Institut Diamant/ Institut de Sémantique Générale) 
  

3 - Le Fondateur, L’histoire  
  
Alfred Korzybski naît à Varsovie en Juillet 1879 dans une famille aristocratique. Il deviendra 
Ingénieur chimiste.  
 
Il parle français, allemand, russe et polonais, auxquels il ajoutera l’italien et l’anglais.   
Il voyagera en Europe, étudiera en Allemagne et séjournera en Italie avant 1914 où il s’engage 
dans la 2ème Armée russe.  
Blessé, il sera attaché à l'Etat Major des Renseignements et envoyé au Canada et aux U.S.A.  
Après la guerre, il rencontre Mira Edgerly à Washington DC et l’épouse.  
Touché par l’horreur de la guerre, il s'établit aux Etats-Unis et publie son 1er  ouvrage,  
Manhood of Humanity: The Science and Art of Human Engineering [E. P. Dutton, New York, U.S.A.] en 
1921.  
Le 1er tirage est épuisé en 3 semaines !  En 1924, il présente « Time Binding : The General 
Theory » au Congrès International de Mathématiques à Toronto. 



 En 1925, il s’intéresse de très près à l’application des méthodes mathématiques à la 
psychiatrie et  
étudie au St Elisabeth Hospital à Washington DC. 
Il rédige « Science and Sanity : An introduction to Non-Aristotelician Systems and General 
Semantics »  
qui paraîtra en 1933 (International Non Aristotelian Library Publishing Company, NY. USA).  
Dans son travail ardu et ingrat, il sera soutenu par son épouse dans les privations et les 
épreuves.  
En 1935, se tient le 1er Congrès de Sémantique Générale au Central Washington College of 
Education.   
En 1937, il anime un séminaire resté célèbre à Olivet College. Puis il crée, à Chicago,  
et dirige  l’Institute of General Semantic, aujourd’hui établi à Englewood, dans le New-Jersey.  
Il animera de nombreux séminaires et conférences et développera les applications de la 
Sémantique Générale en pédagogie et  psycho-thérapie. 
En 1940, il devient citoyen américain et en 1945, Alfred E. Van Vogt publie  
"le Monde des Ã" dont le succès fera connaître la Sémantique Générale aux USA et en France 
où,  
en 1953, Boris Vian, enthousiaste, en fera la traduction. 
En 1950, A. Korzybski développe le thème de la Perception dans  
« Le rôle du langage dans les processus perceptuels ».  
Le 1er Mars, il meurt soudainement à Sharon, Connecticut. 
(Ces informations biographiques sont tirées de l’ouvrage de Didier Kohn, Mireille de Moura et Jean-Claude Dernis 
« Une carte n’est pas le territoire » aux Editions de l’Eclat.) 

  

 
 


